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montre que l'association malacologique est differente de celle

qu'on retrouve dans la faune actuelle pour cette meme region,
et cette difference provient peut-etre d'un certain change-
ment de climat.

G. Tiercy. — Sur une transformation de mouvement circulate

en mouvement rectiligne alternatif.

1. — La transformation proposee dans le present article
utilise une came orbiforme.

Rappeions qu'une courbe d'envergure ou de largeur constante
a comme equation polaire tangentielle l'equation suivante:

Si cette courbe est convexe, eile est dite orbiforme ou de

largeur constante; dans le cas contraire, nous dirons qu'elle est

d'envergure constante b L'angle gi est Tangle forme par le ravon

vecteur tangentiel p(oi) avec Taxe polaire ox (fig. 1). Ces courbes

presentent de 5urieuses proprietes ; par exemple:

1° p(w) p(w + ji) 2a;
2° q(oo) + q(w + ti) 2a, oü q est le rayon de courbure;
3° pourtour 2rta\

x cos to -J— y sin o) p (to) — a [1 -f- f{<») ]

avec /'(<" + -> — /'("')

1 Tiercy, G. Tokoku Mathematical Journal 1920
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4° Si Ton appelle courbe moyenne de (1) la courbe definie

par:

on constate que c'est lä une courbe d'envergure nulle,
c'est-ä-dire n'admettant qu'une seule tangente parallele
ä une direction donnee. D'ailleurs, l'orbiforme est parallele
ä sa courbe moyenne.

5° Les developpantes convexes d'une courbe d'envergure
nulle sont des orbiformes, regulieres ou irregulieres.

6° En se basant sur la propriete (5), on obtient aisement un
trace cinematique des courbes en question.

avec m^ik(k + 1), la developpee de l'orbiforme est une

hypocycloide ä (2k + 1) rebroussements, les arcs reliant
les sommets de k en k; on appliquera ä ces hypocycloides
les proprietes (4), (5) et (6).

2. — Voici le principe de la transformation proposee. Un
arbre de rotation, dont 1'axe se projette en 0, fait corps avec

P(cu) —/>(<"> + ")1 ö/'ltu)

7° Si l'on prend pour /(«) la fonction /(«) cos (2/- -f- 1)

m

C

t
'

At t
AC? =1'

une came orbiforme (fig. 2); cette came, de largeur constante
2a, tourne entre les deux branches paralleles d'un bras de levier;
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le mouvement de ce dernier est transforme en mouvement

rectiligne au moyen d'une bielle. Le mecanisme comporte
jusqu'ici, quatre articulations; nous reviendrons plus loin sur
les contacts ä etablir entre la came et le levier.

Soit p(w) a[ 1 + /(&>)] Tequation de la came.
Si on appelle C le point de contact de l'orbiforme avec une

des branches du bras de levier, on a ä chaque instant (flg. 3):

Si Ton designe par coM Tangle co correspondant au plus grand
ecart O'C, on aura pour le parcours entier du point de contact
le long du bras de levier:

2ÖM 2a\ /'(«„) |

D'autre part, le levier oscille autour de A; on a done:

O'C m:

h3

r — P — OO'2 l2 — ;

l — V / — V/2 — aYV! ;

et, en designant par a l'angle d'oscillation:

l' — I cos a ;

l — /' / (1 — cos a)

D'oü a en fonetion de w:

/ cosa y/2 — rt2/2(tu) ;

on tirera de (2) la valeur maxima de Tangle a.
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Par exemple, avec l'orbiforme reguliere ä trois sommets

COS otoin s

on trouve:

OM
3a sin 3 w \/l2

rt2 ros2 3c

et comme amal correspond ä co — 0, n vient:

l V/'2 — rr '• ' cos \/ '3 — irrV 64 V 64

3. — II reste une question delicate ä etudier. Comment realiser
le contact entre la came et le levier

Si le mecanisme est lourd, on ne pourra se contenter du

dispositif de la fig. 2; le frottement y est lineaire, et la matiere
travaille ä l'arrachement, par suite de la penetration sur la

zone de contact. Ce defaut est encore augmente du fait que les

surfaces glissantes ne peuvent pas etre lubrefiees (sauf dans
le cas ou, l'appareil se mouvant dans un plan horizontal, on

pourrait le plonger dans un bain d'huile).
Voici un dispositif, valable quelle que soit l'orbiforme utilisee,

ä (2k + 1) sommets:

Un ruban metallique, de largeur AB et de longueur (LMNPL)
est enroule sur un Systeme de galets (fig. 4). On a alors un
contact de roulement; l'orbiforme d'epaisseur AB touche le
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ruban quelque part entre C et D, et l'entraine; le ruban. ä son

tour, entraine les galets.
On pourra, d'ailleurs, garnir la came et le ruban de dents

d'engrenage.
4. — Loi du mouvement de la biellc.
De la relation (2), on tire:

9 a~ r* >cosz a r= 1

sin2 a —- f2

sin a — — /*(tu) (3i

le signe de sin a est celui de / (w); le mouvement de AB est en

effet un mouvement oscillatoire autour de AO,.
On a encore:

-
2

V/2~ — «2/2(«) (il(1 — cos ai2 2 — f2r
On trouve alors pour les coordonnees du point B (fig. 5):

.*B d sin :

i ~ d — d cos y. — d [I — cos a)

ad
-J I CO ;

enfm, pour l'abscisse du point M:

O^ivf O, B' + TFM

*M d sin x -f- B'M d sin a + ]/ b2

ad
•rM 7 f{"> b2 — d2 2-

d2 |i — cos a)2

2
]/l2 — «s/2|w)j

(51
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BB' reste petit par rapport ä (rf); B'M reste peu different de

(b) si (b) est comparable ä (d); dans ces conditions, la partie
principale du mouvement de M est fournie par le mouvement

de B', c'est-ä-dire ^'expression (5) donne la loi exacte

du mouvement rectiligne alternatif obtenu, en fonction de

l'angle w.

Si l'orbiforme est reguliere a (2/r-f 1) sommets, le mouvement
rectiligne alternatif a une frequenoe (2/c-M) fois plus grande

que celle du mouvement primitif.
L'angle de rotation de l'arbre de la came est proportionnel

au temps, en marchc de regime. U n'en est pas de meme de

l'angle m, qui depend en outrt de l'oscillation du levier. Si l'on
se reporte aux figures et (3), on voit que l'angle de rotation
de l'arbre de la came vaut (w — a). On a done:

(o — a — kt

ro a -f- kt 16)

L'equation (2) devient alors:

I- cos2 -j. z=. I- — a2f-{3. -p kt)

ou bien:
ftf(a -f- kt) I sin a i7)

equation qui donne a en fonction de t. En portant (6) dans (5),
et en tenant compte de (7) on a la loi du mouvement de la
bielle en fonction du temps.

Raoul Gautier. — Anomalies climatologiques du mois

d'oclobre 1923.

Le mois qui vient de se terminer a ete chaud et pluvieux.
Au point de vue de la temperature, il convient de le comparer
au mois d'octohre 1921, le plus chaud de notre longue serie

genevoise, afm de faire ressortir leurs analogies et leurs

differences.

Periode 1921 Ecart 1923 Ecart

lre decade 14°.63 11°.04
2me » 13° 96 10°.97
3m0 » 8°.56 13°.57

Mois 12°.26 (+ 2°.38) 11°.91 (+ 2°. 03)
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Les autres mois d'octobre chauds, compris entre ceux de

1921 et de 1923 sont: 1831 avec 12°12, 1876 avec 12°09,
1862 avec 11°97. Celui de 1923 est done le einquieme de la
serie. — Le plus froid de tous a ete celui de 1905, avec 6r04
(— 3,84).

Ce qui caracterise le dernier mois d'octobre c'est avant
tout la chaleur de sa derniere decade. L'excedent de temperature

a commence le 19 octobre et a dure jusqu'au 7 novembre.
Le jour le plus chaud, le 25 octobre, a une temperature movenne
de 19°55, depassant de + 11°3 la moyenne de ce jour, un
minimum de 17°2 et un maximum de 23°5. C'est surtout le

minimum qui est anormal. En 1921, le jour le plus chaud avait
ete, beaucoup plus naturellement, le 3 octobre avec 17°44,
un minimum de 12c0 et un maximum de 26°0.

Cette annee, il y a eu d'ailleurs deux jours ä maximum plus
eleve que le 25: le 1er avec 25°2 et le 12 avec 23°6. Le minimum
absolu du mois a ete de 0°6 le 15 et le plus haut minimum

apres celui du 25 a ete de 14° 8 le 24.

Je rappelle encore, pour caracteriser cette temperature
exceptionnelle du 25 octobre, que, a'apres Pi.antamour, la

temperature moyenne des jours les plus chauds de l'annöe ä

Geneve, les 22 et 23 juillet, est de 18°90.

La pluie a donne 168 mm en 21 jours. C'est 66 mm de plus

que la moyenne de 90 ans avec 7 jours et demi de pluie en exces.

C'est done sensiblement plus que la moyenne. Les mois d'octobre
anterieurs avaient donne: en 1922, 109 mm; en 1921, 14 mm;
en 1920, 65; en 1919, 49. Le maximum absolu est de 289 en

1896 en 19 jours, et le minimum absolu est de 0,5 mm en 1897

en 2 jours.
C'est done un mois assez pluvieux; il a aussi ete moyenne-

ment couvert, mais pas en proportion de la quantite de

pluie, laquelle est tombee surtout d'une faijon intermittente
et tres intense. C'est ainsi que Ton a recueilli 49 mm le 13,

puis 28 mm les 22 et 28.

La nebulosite est de 66% contre une moyenne de 69 %. La
duree d' insolation est de 104 h. au nouvel heliographe et de

94 ä l'ancien, contre une moyenne de 110 ä ce dernier appareil.
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